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HORAIRES D’OU
VERTURE DES BU

REAUX

Avenue Jean Bayl
et – 31095 Toulou

se cedex 9

Ouverture : Du lu
ndi au vendredi :

de 9h à 12h30 et
de 14h à 17h30

Complémentaire
santé : 05 62 11 35

77

Réalisations socia
les/ comptabilité

: 05 62 11 95 81

Fax : 05 62 11 36 4
0

Courriel : mutuel
le@ladepeche.fr

Nous vous inform
ons qu'une boîte

aux lettres au no
m de la Mutuelle

vient d'être insta
llée à l'entrée du

personnel

du Siège. Elle est
blanche et se situ

e près de la "born
e de recharge Mo

neo", à droite de
l'ascenseur.

Vous pouvez dés
ormais y déposer

les documents d
estinés à la Mutu

elle (si vous trava
illez de nuit, le w

eek-end....).

Le courrier dépo
sé sera ramassé j

ournalièrement.

Cher mutualiste
,

La période est ac
tuellement diffic

ile pour tous et p
articulièrement p

our les plus dému
nis.

Que va-t-il se pas
ser : ou bien cette

crise va continuer
, s’amplifier, et, on

peut le craindre, c
om-

ment vont évolue
r notre vie quotid

ienne, notre emp
loi, notre pouvoir

d’achat, notre san
té …?

Actuellement, il
est difficile de pr

évoir quoi que ce
soit et bien malin

celui qui pourra i
ndi-

quer l’étendue d
es dégâts et la da

te de la fin des d
ifficultés.

Heureusement, v
otre mutuelle es

t là, près de vous
, à l’écoute de vo

s besoins, travaill
ant à

développer d’aut
res services, nota

mment l’Aide à la
Personne.

Nous avons essay
é de maintenir n

os tarifs à un niv
eau raisonnable m

algré les charges
que

l’Etat nous impos
e injustement et

d’autre part, d’ap
porter des améli

orations de prest
ations

tout en veillant a
u bon équilibre d

e nos finances. Ca
r, comme vous le

savez tous, si nou
s perdons nos re

ssources finan-

cières, nous ne p
ourrons dévelop

per notre assista
nce.

Aussi fidèles à n
os engagements

mutualistes, notr
e, votre mutuell

e mettra tout en
œuvre pour sauv

egarder nos

acquis et prépare
r un avenir qui s’a

nnonce difficile.

Gardons l’espoir
en des jours meil

leurs et rêvons d
’un monde où l’h

omme retrouvera
sa place au cœur

de la société.

Paul Dargein, Pré
sident
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Mesdames, mess
ieurs les adminis

trateurs,

En tant que respo
nsable financier d

e la mutuelle Co
mplémentaire sa

nté du groupe D
épêche du Midi,

il est de

mon devoir d’att
irer toute votre a

ttention sur l’ave
nir à court terme

de notre mutuell
e.

Nous avons term
iné l’année 2008

avec un résultat p
ositif pour l’insta

nt approximatif d
e 230.000€ qui s’ajoute-

ra à notre réserve
évaluée au 31/12

/2007 à 1.300.00
0€.

Suivant les élém
ents connus au 1

er janvier 2009 e
t l’étude de proj

ection effectuée
dernièrement, no

us avons

voté une augmen
tation des cotisa

tions de 4,6%, ce
qui place notre m

utuelle au bas ni
veau des augmen

tations.

La fourchette nat
ionale est de 4,5%

à 7,0%, certaines
mutuelles étant m

ême obligées de
puiser dans leurs

réser-

ves afin de minim
iser leur augmen

tation.

Notre projection
nous permet d’en

visager pour 200
9 un résultat à zé

ro sans toucher à
notre réserve.

Au-delà, au dire
de certains expe

rts, pour équilibr
er les comptes d

es mutuelles, les
cotisations devra

ient subir

une augmentatio
n de 30 à 50%.

Vous devez comp
rendre mon inter

vention d’aujourd
’hui. Nous devon

s impérativemen
t et rapidement a

nticiper

l’avenir. Dès aujou
rd’hui, nous devo

ns avoir une réfle
xion objective su

r notre développ
ement, sur notre

façon de

gérer notre mutu
elle, et nous devo

ns revoir son orga
nisation. Nous av

ons actuellement
un Conseil d’adm

inistra-

tion trop statiqu
e qui se contente

uniquement d’ap
prouver ou de co

ntester le travail
des Commissions

. Nous

devons le transf
ormer et le rend

re constructif en
définissant un o

rganigramme de
responsabilités a

fin que

chaque administr
ateur soit conscie

nt de sa responsa
bilité.

La mise en place
du Contrôle inte

rne qui sera term
inée dans les dél

ais prévus, appor
tera de par son e

xigence

d’organisation, un
e très forte impu

lsion dans la surv
eillance de la ma

rche de la mutue
lle. Nous devons

très rapi-

dement, et ce, da
ns les jours à ven

ir, mettre en plac
e un service com

mercial uniquem
ent réservé aux m

ultiples

démarches à effe
ctuer, afin d’entre

r en contact avec
9 filiales du grou

pe Dépêche, dan
s l’esprit de confo

rter et

d’augmenter not
re potentiel adh

érents. Nous dev
ons modifier et d

évelopper notre
« relationnel » à b

as niveau

aujourd’hui, et do
nt notre image so

uffre. Pour parfair
e tous ces object

ifs, nous devons m
ettre en place, po

ur l’an-

née 2010, un nouv
eau calcul de coti

sations et de pres
tations régulé sur

les âges et la cons
ommation; et seu

lement,

à ce moment là, n
ous serons compé

titifs.

L’avenir de notre
mutuelle est ent

re nos mains. No
us avons été élus

, nous sommes re
sponsables, nous

devons

agir aujourd’hui m
ême, c’est notre d

evoir. Soyons am
bitieux et réfléch

is, nous gagneron
s ce challenge et

conser-

verons notre indé
pendance.

L’ASSEMBLEE GÉ
NÉRALE DES MU

TUELLES

du groupe La Dép
êche du Midi aur

a lieu le jeudi 4 j
uin 2009 à 16 he

ures précises

salle du restaura
nt d’entreprise. M

erci de votre par
ticipation

DÉCLARATION DE JEAN DEGOUL

LORS DU CA DU 6 JANVIER

NAISSANCES/DÉCÈS

« Ils sont arrivé
s »

Jéna TOTIN
le 21 novembre 2

008

Jimmy MORENO
le 26 novembre 2

008

Maylis STIVAL
le 18 janvier 2009

Lulu CHAIRAT
le 3 février 2009

Héloïse CLOAREC
le 4 mars 2009

« Ils nous ont qu
ittés »

Mme Olga SCHLOTTER
le 6 décembre 20

08

Mme André RACACHE
le 14 décembre 2

008

M. Alphonse SE
ILLE le 16 décembre 2

008

M. Yves PONS
le 23 décembre 20

08

Mme Odette POUSSE
le 30 décembre 2

008

M. Jacques DAV
ID le 10 janvier 200

9

M. André DERR
AC en février 2009

M. Jean GLEIZES
le 8 février 2009

M. Charles VAN
NI le 17 février 2009

Mme Yvette PERONY
le 18 février 2009

Mme Irma GRACIA
le 19 février 2009

M. Louis SERRA
le 20 février 200

9

Mme Henriette BLANC
le 22 février 200

9

M. Liberto PICO
le 22 février 200

9



RÉSOLUTIONS DES CONSEILS D’ADMINISTRATION

COMPLÉMENTAIRE SANTÉ

INFOS SANTÉ

POURQUOI FAU
T-IL MANGER DE

S FRUITS

ET LÉGUMES?

Bien manger n’est
pas inné et ce qu

e nous mangeons
chaque jour est li

é

à nos habitudes,
à notre mode de

vie, à nos goûts…

L’alimentation et
l’activité physiqu

e sont à la fois d
es plaisirs de l’ex

is-

tence et les clefs
essentielles pour

maintenir un bon
état de santé ou

le recouvrer.

Aujourd’hui, il es
t en effet scientif

iquement établi q
ue « bien manger

»

et « bien bouger
» sont des facteu

rs de protection
contre les malad

ies

cardiovasculaires
, le cancer, le dia

bète, l’obésité…

Qu’ils soient frai
s, surgelés ou en

conserve, ils nou
s apportent dive

rs

éléments en qua
ntité importante

pour protéger no
tre santé et reste

r en forme, tout
en se faisant plai

sir !

Des fibres, qui pa
rticipent au bon

fonctionnement
intestinal.

De l’eau, qui cont
ribue à notre hyd

ratation en plus d
e celle que nous

buvons.

Des éléments nut
ritifs (vitamines, m

inéraux, antioxyd
ants, sucre…) indi

spensables au fon
ctionnement de n

otre corps.

Les fruits et légu
mes sont l’un de

s principaux élém
ents d’une alime

ntation favorable
à la santé. Grâce

à tous ces

apports, ils jouen
t un rôle protect

eur vis-à-vis de n
ombreuses malad

ies.

Et du fait de leur
faible teneur en

calories, ils perm
ettent égalemen

t d’éviter la prise
de poids.

LE CONSEIL D’AD
MINISTRATION

DU 3 FÉVRIER 20
09 :

�Accorde une aid
e exceptionnelle

au fonds social pr
oposé.

� Adopte le PV
du conseil d’adm

inistration du 6
janvier

après apport de
deux modificatio

ns.

� Constitue une commission ad hoc pour étudier la

recherche d’un é
ventuel partenair

e.

� Prends connais
sance des chiffre

s du portefeuille
.

�Note la progre
ssion des visites

du site internet

� Prend connaiss
ance de la charte

de l’administrate
ur.

� Approuve la fo
rmation proposé

e en interne.
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LE CONSEIL D’AD
MINISTRATION

DU 6 JANVIER 20
09 :

�Note les ressou
rces du fonds soc

ial.

� Approuve le CA
du 9 décembre 2

008.

� Souhaite la rec
herche d’un grou

pe mutualiste.

�Note la bonne
santé du portefe

uille.

� Approuve la m
odification de l’

article 5 du règl
ement

mutualiste.

�Note les activi
tés du mois de d

écembre.

� Prend acte de l
a mise en place d

u contrôle intern
e.

� Demande la parution des centres mu
tualistes dans

Mutuelle infos et l’affich
age dans les locaux

de la

Dépêche du Mid
i.

LE CONSEIL D’AD
MINISTRATION

DU 9 DÉCEMBRE
2008 :

� Adopte le PV d
u 4 novembre 20

08.

� Prend connaiss
ance de l’état de

s finances.

� Approuve la ré
alisation de plaqu

ette Garanties 20
09.

� Prend note de
s envois de Mut

uelle infos et lo
cations

vacances début j
anvier 2009.

� Approuve les m
ontants des cotis

ations et ceux de
s pres-

tations pour 200
9.

� Note les activi
tés de novembre

.

�Applique les con
ventions collective

s vis-à-vis de l’assis
tante.

� Note les dates
des prochaines ré

unions du Consei
l d’ad-

ministration et d
u Bureau.



La garantie de la
Mutuelle du Gro

upe la Dépêche
du

Midi, prévoit un r
emboursement d

es prothèses den
taires

différencié en fo
nction de la posi

tion de la dent d
ans la

bouche, le princi
pe étant de mieu

x rembourser les
dents

apparentes (incis
ives, canines) qu

e les dents non
appa-

rentes (molaires)
.

Le numéro de la
dent est donc im

pératif pour rem
bour-

ser chaque proth
èse. Pour connaî

tre votre rembo
urse-

ment exact avan
t de faire faire vo

tre prothèse den
taire,

vous devez dema
nder à votre dent

iste de vous étab
lir un

devis détaillé précisant pour
chaque ligne d’acte le

numéro de la den
t concernée.

Lorsque vous ave
z ce devis, vous d

evez nous le tran
s-

mettre par mail
: mutuelle@ladep

eche.fr, par fax (0
5 62

11 36 40) ou pa
r courrier (Mutu

elle du groupe
de la

Dépêche – Aven
ue Jean Baylet –

31095 Toulouse c
edex

9) afin qu’il vous
soit chiffré avec

précision (part ré
glée

par la SS, part r
églée par nos se

rvices, part resta
nt à

votre charge).

PROTHÈSES DENTAIRES

La garantie de La
Mutuelle du Grou

pe la Dépêche du
Midi prévoit un r

emboursement

des équipements
optiques différen

cié en fonction d
e la correction de

s verres. En effet,

vous serez mieux
remboursés si vo

tre défaut visuel
est important à c

orriger.

Si vous souhaite
z connaître exac

tement votre re
mboursement, v

otre opticien do
it

obligatoirement
vous établir un d

evis ou une factu
re mentionnant

la référence de l
a

Sécurité Sociale
(LPP), car l’ordon

nance n’est pas u
tilisable en l’état

. Là encore, trans
mettez-nous ce

docu-

ment aux coordo
nnées mentionné

es précédemmen
t.

ÉQUIPEMENTS OPTIQUES

La moitié des ch
utes d’enfants pa

r la fenêtre a lie
u pendant la pré

paration des rep
as.

Le printemps et
l’été, ainsi que le

s moments de pr
éparation des rep

as sont des situa
tions particulière

ment propi-

ces à la survenue
des défenestratio

ns chez les jeune
s enfants.

62 % des défen
estrations survie

nnent alors que
l’ouverture des

fenêtres

dispose d’une pro
tection (barres d

’appuis, rambarde
s de sécurité).

Quelques consei
ls de prévention

:

� Il ne faut jamai
s laisser un enfan

t seul ou sous la
responsabilité d’u

n enfant

ou adolescent, p
rêt d’une fenêtre

ouverte ou sur u
n balcon.

� Il ne faut jamai
s laisser des meu

bles ou objets so
us une fenêtre : le

s enfants

peuvent s’en serv
ir pour accéder à

leur ouverture.

Verrous, poignée
s verrouillables,

entrebâilleurs, b
loque-portes, ba

rrières qui font o
ffice de garde co

rps….

Ne suffisent pas
et ne remplacen

t jamais la vigila
nce d’un adulte.

FENÊTRE OUVERTE = DANGER

Pour vos déplace
ments à l’étrang

er, pensez à dem
ander

VOTRE CARTE V
ITALE EUROPÉEN

NE auprès de vo
tre centre C.P.A.

M.
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SANTÉ

UN BILAN DE SA
NTÉ GRATUIT!

Tous les cinq ans
, vous pouvez de

mander à bénéfic
ier gratuitement

d’un examen méd
ical complet. Cel

ui-ci d’une

durée de deux à
trois heures, com

porte une série d
’analyses bioméd

icales et de tests
(vision, audition,

capacité

respiratoire…), l’e
nsemble étant co

mplété par un ex
amen clinique ef

fectué par un mé
decin. Cet exame

n est propo-

sé de façon cont
inue à toute pers

onne âgée de plu
s de 16 ans, relev

ant du régime gé
néral de la Sécur

ité Sociale et

dans certain cas p
roposé aux perso

nnes affiliées à un
autre régime. Par

mi les personnes
prioritaires conce

rnées : les

bénéficiaires du
Rmi et de la Cm

u, les jeunes de 1
6-25 ans en stage

de formation, les
chômeurs et les

personnes

âgées de 60 à 75
ans. Pour plus d’i

nformations, adre
ssez-vous à votre

caisse primaire d
’assurance malad

ie.

A partir du 1
er février 2009, les p

rofessionnels de s
anté pratiquant d

es dépassements
d'hono-

raires devront rem
ettre au patient u

ne information éc
rite sur le montan

t des leurs actes e
t / ou

de leurs prestatio
ns, dès lors que

ce montant attei
ndra ou dépasser

a 70 € par consultation.

L'information sera
intégrée dans des

fiches à la date d
e son entrée en v

igueur.

Sources : article
L1111-3 du code d

e la santé publiq
ue et arrêté du 2

octobre 2008 fix
ant le

seuil prévu à cet
article .
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RÉSOLUTIONS DES CONSEILS D’ADMINISTRATION

RÉALISATIONS SOCIALES

LE CONSEIL D’AD
MINISTRATIOND

U 2 DÉCEMBRE 2
008 :

� Enregistre que
la commission s

enior s’est élargi
e. Elle se compo

se de Robert Ba
carisse, Michel E

scard, Josette

Fournié, Pierre Ju
nyent, Robert Lo

pin, Louis Monna
, Maurice Pla, Hen

ri Rumeau, Miche
l Soula, Isabelle B

landinières,

Paul Dargein et Je
an Degoul.

� Enregistre que
l’emprunt de 500

.000€ contracté auprès
de la banque HSB

C a été réalisé et
que le solde resta

nt dû

pour l’achat du P
astel a été réglé.

� Enregistre que
le portail de la c

ité Sarraut a été
réparé pour un c

oût de 2.659,66 €.

�Vote à l’unanim
ité les prestations

standards qui sero
nt désormais réali

sées à l’occasion d
e la réfection des

appartements.

� Enregistre le ca
lendrier des réun

ions du bureau e
t du CA établi po

ur la période jan
vier-mai 2009.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

DES RETRAITÉS

Les premiers jou
rs de janvier son

t l'occasion, chaq
ue année, pour l

es retraités de

notre journal de
retrouver quelqu

es uns de ceux a
vec qui nous avo

ns partagé tant

d'heures au boulo
t.

Cette année, un g
rand nombre a ré

pondu à l'invitati
on de la Commis

sion du CE.

L'assemblée géné
rale proprement

dite a permis à M
aurice Pla de pré

senter son rappo
rt moral. Il faut s

avoir que la

Commission se ré
unit chaque prem

ier mercredi du m
ois : nous faisons

le point sur l'acti
vité de l'entrepri

se par l'in-

termédiaire du s
ecrétaire du CE,

et le président d
e la Mutuelle no

us informe des d
ernières décision

s du conseil

d'administration.

Jean Degoul a pré
senté un bilan fin

ancier positif ce q
ui permet de pou

voir subventionn
er, en partie, les s

orties orga-

nisées par René
Thibaud qui nou

s emmènera en
Lozère en mai e

t dans le Tarn-et
-Garonne en juin

. Les détails

concernant ces s
orties seront pub

liés dan les proch
ains numéros du

"Lien".

Cette assemblée
générale, c'est a

ussi l'occasion d
'accueillir monsi

eur Jean-Michel

Baylet et madam
e Marie-France M

archand-Baylet. T
ous deux ont ten

u à souligner le

plaisir qu'ils avaie
nt "à revoir ces a

nciens qui ont fa
it La Dépêche."

A l'issue des allo
cutions, l'assemb

lée a consacré à
la tradition : la

dégustation du

gâteau des rois.

LE CONSEIL D’AD
MINISTRATION

DU 3 FÉVRIER 20
09 :

� Adopte, à l’una
nimité, le procès-

verbal de la réun
i-

on du conseil d’a
dministration du

6 janvier 2009.

� Décide de rep
orter les travaux

envisagés au der
-

nier CA sur le site
vacance de Bisca

rrosse.

� Décide de rep
orter le lanceme

nt du « Point-Inf
o

services à la pers
onne».

� Décide de faire
réaliser une expe

rtise sur l’état de

la cité Sarraut.

LE CONSEIL D’AD
MINISTRATION

DU 6 JANVIER 20
09 :

�Adopte, après c
orrections portée

s au PV de ce jou
r, celui

de la réunion du c
onseil d’administr

ation du 9 décem
bre à

l’unanimité.

� Enregistre que
les travaux de ré

fection de la terr
asse et

la réalisation de
la petite allée su

r le site de Bisca
rosse

sont acceptés.

� Enregistre que
Santévie sera con

tactée pour la m
ise en

place d’un Point
Info sur les servic

es à la personne.

� Enregistre qu’un rendez-vous sera demandé à M.

Benhaya, maire a
djoint chargé de

l’urbanisme à Tou
louse

à propos du Gran
d Selve.
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Je rentre et ferm
e la fenêtre.

Il fait froid, deho
rs, mes doigts gè

lent.

Soudain, je ne sa
is plus qui être

Je vole, comme s
i j’avais des ailes.

Mon corps se tra
nsporte très loin

.

Les arbres appara
issent, leurs feuil

les tombent,

Elles viennent m
e serrer la main.

Ces arbres sont r
ouge sang et très

beaux

Les feuilles m’em
mènent loin d’ici

,

Monde où les ois
eaux volent dans

l’eau.

Je sens ma peau
se décharner

Puis, je reviens au
monde réel.

Seraient-ce ces v
ulgaires cachets

Qui m’ont montr
é ce monde irrée

l ?

Lucile : 13 ans

L’ECHO L’EAU ?

COMMENT ÉCO
NOMISER RÉGU

LIÈREMENT 80 L
ITRES D’EAU?

«EN PRENANT U
NE DOUCHE PLU

TÔT QU’UN BAI
N»

L’installation de
douchettes perfo

rmantes et de m
ousseurs économ

es, mélangeant e
au et air,

entraîne une réd
uction de moitié

de la consommat
ion d’eau.

Pour une famille
de 4 personnes s’

équipant d’une d
ouchette, l’écono

mie annuelle est
évaluée

à près de 50 m
3 d’eau (environ 120

€), et jusqu’à 200
€ d’économie d’éne

rgie non utilisée p
our

chauffer cette ea
u. Prix indicatif e

n magasins de br
icolage : 35 € pour une douche

tte écono-

me et 5 € pour un mousseu
r.

La chasse d’eau à
double command

e réduit de 30 %
la consommation

d’eau.

Et, bon sens obli
ge….

Penser à fermer l
e robinet lorsque

l’on se brosse les
dents, se savonne

ou se rase.

Vérifier régulière
ment sa plomber

ie. Un robinet qu
i fuit peut coûter

jusqu’à 150 € et des toilettes q
ui coulent jus-

qu’à 1 500 € sur une année.
Sources : ARPE M

idi Pyrénées
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HORIZONTALEM
ENT

I - Prises de tête
pour ceux qui so

nt dans la cours
e. II -

Religieuse quand
elle est bonne. P

ersonne qualifiée
. III -

Secrets de bonne
femme. IV - Ce n'

est pas le premie
r venu

pour ses parents
. V - Quelque pe

u mouillées. VI -
Outil

pour faire des o
eillets. Guide de

s consommateur
s. VII -

Donne un genre masculin. Expres
sion abstraite. VIII -

Définitivement a
bandonné. IX - Il

marque bien le p
erpé-

tuel décalage No
rd-Sud. Ouverte

à tous les vents.

VERTICALEMENT

1 - Au-delà de la
ligne Oder-Neiss

e. Hissée au bout
d'une

corde. 2 - Qui pè
se lourd sur la b

alance. 3 - Casqu
e inté-

gral. C'est la règl
e dans certains b

ureaux. 4 - Rende
z-vous

accordé. 5 - Cha
rmant dans un c

onte. Disque obj
et d'un

véritable culte. 6
- Fête vietnamie

nne. Indignation
qui ne

date pas d'aujour
d'hui. 7 - Toujour

s en redressemen
t. Il a la

chair de poule m
algre un très bon

duvet. 8 - Excitab
le. 9 -

Produit de premi
ère mouture. Lieu

d'action.

HSBC au cœur de votre ville

et partout dans le monde

Avec HSBC, vous choisissez la puissance

d’un des plus importants groupes de

services bancaires et financiers au

monde.

Quels que soient vos projets et votre

situation patrimoniale, HSBC vous

accompagne et vous apporte des solu-

tions sur mesure.

Pour en savoir plus :

HSBCToulouse

64, rue de Metz

Marie-Hélène ALMAYRAC

Tél. : 05 62 26 97 92

suc-toulouse@hsbc.fr

www.hsbc.fr

Solution en page
8



LES NAISSANCES DE CARLOS GARDEL

« Mon pays est le
tango et sa capita

le est la rue Corri
entes »

Il y a quatre "mito
s" argentins. Carlo

s Gardel, Eva Pero
n, Ernesto «Che»

Guevara et Diego
Maradonna. Intér

essons-nous à

Carlos Gardel, qu
e tout le monde

connaît, les Toulo
usains, surtout, p

uisqu’il y est né, à
Toulouse. Lui, par

contre, était

plutôt évasif pou
r parler de son lie

u de naissance, m
ais laissons lui la p

arole : « Je suis né
à Buenos Aires, à

l’âge de deux

ans et demi.» C’es
t joli, mais ça man

que sacrément de
précision. En fait,

il a lui-même entr
etenu la confusio

n, avec délec-

tation, semble-il.

Chaque fois qu’il
en avait la possib

ilité, il venait à To
ulouse, voir sa fam

ille, ce qui confor
te, si besoin était

, la conviction

que sa naissance
est bien toulousa

ine, attestée, déjà
par le service mu

nicipal d’état civi
l. Pour nous c’est

extrêmement

clair : sa mère, Ma
rie Berthe Gardes

, « fille mère», alla
it travailler comm

e repasseuse dans
le quartier Saint-A

ubin, qu’el-

le connaissait bie
n, puisque née ru

e Palaprat. Elle ré
sidait près de la c

aserne Compans-
Caffarelli. Des ind

ices le rappel-

lent aujourd’hui ;
une stèle avec un

buste dans le jard
in Compans, une

plaque commémo
rative à la porte d

e la maison

natale, rue du can
on d’Arcole. Bref,

cette naissance to
ulousaine est indi

scutable, pour no
us.

En Uruguay aussi,
on revendique la

naissance du célè
bre chanteur avec

tout autant de co
nviction, et pour

cause ! Ils ont

toutes les raisons
, pour étayer cett

e croyance, un ext
rait d’acte de nais

sance le plus auth
entique dumond

e: Carlos Gardel

est bien né à Valla
Edèn, dans la régi

on de Tacuaremb
ó en Uruguay, c’es

t écrit noir sur bla
nc. Donc, on n’en

démord pas !

D’autant plus que
c’est «Carlitos» lu

i-même qui a men
tionné ce lieu de

naissance! Selon
cette théorie, la l

égende de son

ascendance franç
aise trouverait se

ulement son orig
ine dans son test

ament, falsifié po
ur permettre à la

mère adoptive

de l'artiste, la Fran
çaise Marie Berth

e Gardès (1865-19
43), d'hériter de lu

i après la mort br
utale et imprévue

de son fils : Le

lundi 24 juin 1935
, Carlos Gardel es

t mort au somme
t de sa gloire prè

s de Medellin en
Colombie, dans l'

accident de l'a-

vion où il avait pr
is place…

A Buenos Aires, o
n a érigé un somp

tueux monument
au cimetière, con

stamment fleuri p
ar des admirateur

s venus des

quatre coins du m
onde. Souvent mê

me, la statue a un
e cigarette allumé

e entre les doigts
. La patrie reconn

aissante lui a

aussi élevé un obé
lisque polychrom

e qui empêche qu
’on ne l’oublie jam

ais ; mais de toute
façon, Carlos Gar

del est indis-

sociable de Bueno
s Aires. Là-bas on

le surnomme «el
Morocho del aba

sto».(Le châtain d
u quartier des hal

les)

Ca fait au moins t
rois naissances di

fférentes. Censém
ent, ça fait deux d

e trop. Ne reveno
ns pas sur la filiat

ion argentine,

c’est la piste sent
imentale, et puis

c’est un peu vrai
quand même, qu

’il y est né : Char
les Romuald Gard

es a lui-même

hispanisé son pat
ronyme en Carlos

Gardel quand il é
tait ado. C’était p

lutôt une re-naiss
ance qu’une naiss

ance, mais c’est

là qu’il a trouvé s
a voie et sa voix.

Pourquoi donc Ca
rlos Gardel s’est-i

l inventé une nais
sance uruguayenn

e ? La réponse

est toute simple.
Sa prétendue nat

ionalité uruguaye
nne n'avait qu'un

seul but : lui évite
r des problèmes l

ors de ses tour-

nées en Europe (s
a naissance franç

aise le rendait mo
bilisable durant la

première guerre m
ondiale et, donc,

passible de

sanctions pour in
soumission lors d

e ses passages en
France).En effet, e

n 1914, il aurait

été mobilisable, c
omme tous les re

ssortissant frança
is, et donc insoum

is avec tous les

ennuis qui en déc
oulent. Le Carlos

Gardel né en Uru
guay a ses parent

s décédés tous

deux. L’enquête d
iplomatique franç

aise (s’il y en ava
it eu une) à Buen

os Aires et à

Tacuarembó, aura
it tourné court.

Concluons : Carlo
s Gardel est un ch

anteur de tangos
argentin universe

llement connu,

né en France, ici,
à Toulouse.

Michel Escard
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